
 
École de Bad Krozingen : Raphaël, qu’est-ce qui vous a poussé à venir faire vos 
études de kiné en Allemagne ? 
 
Raphaël : En fait, au départ, je travaillais comme technico-commercial. Après huit 
années dans cette profession, j’ai décidé de changer de voie. Mes études 
s’inscrivent donc dans le cadre d’une reconversion professionnelle.  
 
J’ai fait le choix de l’Allemagne pour deux raisons. La première est la proximité car 
j’habite en Alsace. La seconde est la durée des études. Le système d’études de 
kinésithérapie français suppose de faire une première année de médecine, 
éventuellement même de la répéter si le classement à l’issue de la première année 
est insuffisant pour accéder à une école de kinésithérapie. La concurrence est très 
sévère. En théorie ma reconversion aurait duré 4 voir 5 ans en France au lieu de 3 
ans en Allemagne. 
 
 
École : Depuis combien de temps êtes-vous ici ? 
 
Raphaël: Je viens de finir la première année. 
 
École : Parliez-vous déjà allemand ? 
 
Raphaël: Je comprends l’alsacien et, comme beaucoup de gens, j’ai appris 
l’allemand à l’école. Ensuite, j’ai travaillé dans l’export où j’ai eu l’occasion de parler 
allemand. 
 
École : Donc, vous n’avez eu aucune difficulté pour suivre les cours ? 
 
Raphaël: Je ne formulerais pas les choses comme ça. Je ne m’estime pas très doué 
en langues et lorsque les cours ont commencé, j’ai dû m’accrocher. 
 
École : Que vous a-t-on demandé pour entrer dans l’école ? 
 
Raphaël: J’ai envoyé un CV et une lettre de motivation. J’ai ensuite été convoqué 
une demi-journée à Bad Krozingen où j’ai passé un entretien et quelques tests.  
 
École : Quel niveau scolaire avez-vous ? 
 
Raphaël: J’ai un diplôme d’ingénieur en matériaux et un DESS d’administration 
d’entreprise. 
 
École : Où comptez-vous travailler ? 
 
Raphaël: A priori, je compte m’installer en Alsace. 
 
École : Pourquoi avez-vous choisi cette école précisément ? 
 
Raphaël: Parce qu’il me faut 45 minutes pour y aller, la plus proche école de 
kinésithérapie en France se trouve à Strasbourg à 1h30 de chez moi. De plus, en 
effectuant quelques recherches sur internet, j’ai réussi à contacter une personne en 



France ayant réussi sa reconversion professionnelle en passant précisément par 
l’école de Bad Krozingen. Ceci m’a conforté dans mon choix. 
 
 
École : Y-a-t’il une bonne ambiance à l’école ? 
 
Raphaël: Oui, l’accueil d’abord est très bon, et les élèves allemands nous apportent 
leur aide quand nous avons des difficultés. Nous sommes trois Français en tout dans 
ma promotion. 
 
 
École : Est-ce que le coût de vos études est plus ou moins élevé que ce que cela 
vous aurait coûté en France ? 
 
Raphaël: Je n’en ai aucune idée. En venant en Allemagne, j’évite de faire une ou 
deux années en faculté de médecine, ce qui n’aurait pas été envisageable dans mon 
cas personnel. 
 
École : Pensez-vous que le fait de faire vos études en Allemagne sera un atout ou un 
inconvénient ? 
 
Raphaël: Il est possible qu’à la fin de mes études en Allemagne, j’aie besoin d’un 
temps d’adaptation pour intégrer le système médical français. Même si la base de la 
terminologie est très similaire, il se peut que je doive réapprendre certains termes 
médicaux. D’un autre côté, je pense qu’il est très intéressant de pouvoir croiser les 
deux systèmes pour en tirer le meilleur… 
 
École : Merci Raphaël ! 


